
 

 

Rapport de bénévolat 

Scolarisation Madagascar 

 

Une immersion humaine et éducative à Antsirabe 

Dans le cadre d’une expérience de volontariat de plus de deux mois à Madagascar, j’ai rejoint l’association 

Scolarisation Madagascar, basée à Antsirabe. Cette mission m’a permis de découvrir le fonctionnement d’une 

association locale engagée dans la scolarisation et l’accompagnement des enfants, tout en participant à 

différentes actions solidaires sur le terrain. 

Je suis arrivée seule à Antsirabe au début du mois d’avril, mais j’ai été très rapidement intégrée par l’équipe 

de l’association. J’ai notamment été accueillie et accompagnée partout par Zo, responsable des bénévoles 

sur place, Rojo, qui s’occupe de l’administratif, ainsi que Raymond, président de l’association. Une maison 

des bénévoles permet généralement d’accueillir plusieurs personnes, mais étant seule au début de ma 

mission, j’ai logé dans un petit appartement situé juste en face de chez Raymond. Cette organisation m’a 

permis d’avoir à la fois mon indépendance et un cadre rassurant au quotidien. 

 

Les missions dans les écoles 

L’essentiel de ma mission s’est déroulé dans les deux écoles gérées par l’association. J’alternais entre les 

deux établissements tout au long de la semaine afin de participer à différents cours et activités avec les élèves. 

Les journées étaient plutôt variées : soutien scolaire individuel, aide pendant les cours ou encore organisation 

d’activités ludiques et sportives. J’ai eu l’occasion d’aider les enfants en mathématiques et en français, 

notamment sur les multiplications, divisions euclidiennes, opérations, pronoms personnels sujets, accords de 

participes passés ou encore la lecture. 

Dans la classe de CM2 de l’école de Fanantenana, j’ai progressivement pris davantage de responsabilités, 

jusqu’à gérer certains cours de manière autonome lorsque la maîtresse était absente. Cette confiance 

accordée par l’équipe enseignante (et particulièrement par la maîtresse en T5/CM2 que je remercie encore) a 

été particulièrement enrichissante pour moi et m’a permis de développer un vrai plaisir à transmettre et 

enseigner. 

Les enfants sont extrêmement attachants, souriants et curieux. Ils recherchent énormément le contact avec 

les bénévoles et participent avec enthousiasme aux activités proposées, qu’il s’agisse de cours, de chansons, 

de jeux ou de sport. 



 

 

L’association fonctionne très bien grâce à son équipe locale et à toutes les personnes impliquées sur place. 

Les bénévoles viennent davantage apporter un soutien supplémentaire, de nouvelles activités et une présence 

différente auprès des enfants. Les maîtresses expliquaient souvent que cela donnait aussi aux élèves une 

motivation supplémentaire pour apprendre le français et participer davantage en classe. 

 

Les autres actions de l’association 

En parallèle des écoles, j’ai également pu découvrir et participer aux autres actions menées par l’association, 

notamment aux distributions de repas quotidiennes (« Pousse-Pousse du Cœur »), ainsi qu’à certaines 

maraudes de nuit. 

 

Durant mon temps libre, j’ai également contribué à des tâches plus administratives et liées à mes compétences 

en école de commerce : aide à la mise à jour du site internet, création de contenus photos et vidéos pour 

l’association et ses sponsors, recherche de financements... 

Vie quotidienne et découverte de Madagascar 

En dehors des missions, j’ai aussi découvert la vie à Antsirabe et plus largement Madagascar. La période 

d’avril à juin est particulièrement agréable : la saison des pluies est terminée et les températures sont idéales. 



 

 

Antsirabe est une ville dans laquelle je me suis sentie globalement 

en sécurité, même si, en tant que femme blanche seule, il faut rester 

vigilante, notamment la nuit. Les regards et les sollicitations dans la 

rue (« Vazaha » = étranger) peuvent parfois surprendre au début, 

mais cela fait aussi partie de l’adaptation culturelle. 

Malgré la barrière de la langue, qui a été l’une des principales 

difficultés de cette expérience, les échanges restent très riches 

humainement. Peu de personnes parlent couramment français, y 

compris parmi certains enseignants, ce qui oblige à communiquer 

autrement, avec beaucoup de patience, de gestes et d’observation. 

J’ai également essayé d’apprendre quelques mots de malgache afin 

de mieux m’intégrer au quotidien. 

Le temps libre permet aussi de découvrir les environs, faire des 

excursions ou voyager dans d’autres régions de Madagascar, 

d’autant plus lorsque plusieurs bénévoles sont présents. 

 Lac Tritriva, à 1h d’Antsirabe 

Conclusion 

Cette expérience de bénévolat au sein de Scolarisation Madagascar a été extrêmement enrichissante, aussi 

bien sur le plan humain que personnel. Elle m’a donné une réelle envie de continuer à m’investir dans des 

projets qui ont du sens et dans lesquels l’humain reste au centre. Voir l’engagement quotidien de Raymond, 

des maîtresses et de toute l’équipe de l’association m’a profondément marquée. 

Je repars également avec une envie encore plus forte de transmettre et d’enseigner. Même avec les difficultés 

liées à la langue ou à l’adaptation, les échanges avec les enfants ont été particulièrement forts.  

C’est une expérience qui transforme profondément, parce qu’elle pousse à regarder le monde avec beaucoup 

plus de simplicité, de recul et d’humilité. Je souhaite à tous de pouvoir la livre un jour :))  
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